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Classements 
 

 

 

L’année 2009 a touché à sa fin, et la première décennie de ce 

siècle avec elle. On entre dans l’ère des rétrospectives et surtout 

des classements en tous genres… 

Ainsi, vous serez peut être ravis d’apprendre que la NBA a dé-
cerné à Vince Carter le titre de meilleur dunker de ces dix der-
nières années ou que Steve Jobs a été nommé patron de la 
décennie par le très sérieux magazine Fortune. 

Mais ce qui vous intéresse probablement un peu plus, cher lecteurs, ce sont les résultats du classement des 
meilleurs albums et chansons de la décennie, publiés il y a quelques jours par le très influent magazine Britan-
nique NME. 

NME  nous livre ici un classement des meilleurs albums sans grosse surprise (sinon la dernière position de Ora-
cular Spectacular, pourtant encensé à sa sortie), assez fidèle à sa ligne éditoriale. 

Le Top 15 : 

1. The Strokes - Is this it 
2. The Libertines - Up The Bracket 
3. Primal Scream - Xtrmntr 
4. Arctic Monkeys - Whatever people say I am, that’s what I’m not 
5. Yeah Yeah Yeahs - Fever To Tell 
6. PJ Harvey - Stories From The City, Stories From The Sea 
7. Arcade Fire - Funeral 
8. Interpol - Turn On The Bright Lights 
9. The Streets - Original Pirate Material 
10. Radiohead - In Rainbows 
11. At The Drive-In - Relationship Of Command 
12. LCD Soundsystem - Sound Of Silver 
13. The Shins - Wincing The Night Away 
14. Radiohead - Kid A 
15. Queens Of The Stone Age - Songs for the Deaf 

On notera la première place des Strokes, au moment même ou les rumeurs de reformation du groupe pour 
2010 se confirment … Deux très bonnes nouvelles pour tous les fans du groupe New Yorkais donc… 

Le classement des dix meilleurs Singles et quant à lui plus surprenant, puisqu’il sacre… “Crazy In Love” de 
Beyonce. Le résultat, issu du vote des journalistes du NME, fait couler beaucoup d’encre sur le net, où les blog-
geurs en tous genres s’insurgent de voire MGMT et les Strokes se faire voler la vedette par la diva RNB.  

On espère que nos enfants ne nous en tiendront pas trop rigueur… D’ailleurs on n’en doute pas trop : nos pa-
rents avaient Hendrix, Bob Marley, Nirvana, The Clash ou les Stones de la grande époque. Et c’est pas pour 
autant qu’on finissait notre assiette quand on était petits… 
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Les quinze premiers sont donc : 

1. Beyoncé - “Crazy In Love ‘ 
2. MGMT - ‘Time To Pretend ” 
3. The Strokes - “Hard To Explain” 
4. MIA - ‘Paper Planes’ 
5. OutKast - “Hey Ya!” 
6. The Rapture - “House Of Jealous Lovers ‘ 
7. Klaxons - “Golden Skans” 
8. Blur - ‘Out Of Time’ 
9. Arcade Fire - “Rebellion (Lies)» 
10. Arctic Monkeys - ‘A Certain Romance ” 
11. The Libertines - ‘Can’t Stand Me Now’ 
12. The Streets - ‘Dry Your Eyes’ 
13. The Walkmen - «La» Rat 
14. The White Stripes - “Seven Nation Army ‘ 
15. Yeah Yeah Yeahs - ‘Bang’ 

A noter : 

 Les Yeah Yeah Yeahs sont les plus représentés, avec quatre apparitions, dont deux dans le top 20 

 Pour les anglais, la France se résume à Sébastien Tellier et Justice, qui classent respectivement la Ri-
tournelle et We Are Your Friends aux 48ème et 27ème places du classement 

 L’absence assez étonnante des Kaiser Chiefs… 

En conclusion, la rédaction du New Musical Express nous livre une version légèrement remasterisée du top 
meilleures ventes de la décennie, sans réelle prise de position ni parti-pris. Certains y voient un autre symp-
tôme de la mort annoncé du mythique magazine britannique… Nous on y voit une bonne occasion de se lancer 
dans des débats enflammés au coin du sapin de Noël, en se replongeant dans les albums qui nous ont vus et 
faits grandir : “Quoi, ils ont mis In Rainbows devant Kid A ?!!” 

A dans dix ans, même jour, même heure, etc.      

Pete (Pierre E.) 

LE MEILLEUR DU POP-ROCK SELONø LE VATICAN. 
 
Oui, les amis, Benoit XVI aussi, aime le rock. Pour preuve, sa liste officielle des 10 meilleurs albums pop-rock de 
tous les temps publiée par ƭΩhǎǎŜǊǾŀǘƻǊŜ wƻƳŀƴƻ, le journal officiel du Vatican. Et il y a du lourd.  
Tapis rouge ! Voici les élus… 
 
1 -  Revolver, the Beatles 
2 - If I Could Only Remember My Name, David Crosby 
3 - The Dark Side of the Moon, Pink Floyd 
4 - Rumours, Fleetwood Mac 
5 - The Nightfly, Donald Fagen 
6 - Thriller, Michael Jackson 
7 - Graceland, Paul Simon 
8 - Achtung Baby, U2 
9 - (What's the Story) Morning Glory, Oasis 
10 - Supernatural, Carlos Santana  
 

 (source : albumrock.net)             Pipi (Pierre G.) 
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If on a winterôs night (2009) -Sting  
Sorti en Novembre 2009, cet album se veut une ode à l’hiver, saison 

préférée du chanteur. Il s’agit du deuxième disque de Sting paru chez 

Deutsche Grammophon, après Songs From The Labyrinyth (2006), dé-

dié à John Downland, compositeur de l’époque élisabéthaine.  Là en-

core, Sting  nous surprend. A presque 60 ans, il prend un nouveau pari, 

n’hésitant pas à réarranger des mélodies de compositeurs comme 

Purcell, Schubert ou Bach, aux côtés de chants traditionnels, profanes 

ou sacrés. Musicalement, il y a de quoi déconcerter ceux qui espéraient 

un nouvel album de The Police qui après la récente tournée mondiale. 

Il est en effet question de chants de Noël, de berceuses, et de folklore 

britannique !   

L’album n’en est pas moins une belle réussite. Sting a su s’accompagner de musiciens exceptionnels d’origines 

très variées : musique traditionnelle, musique classique, jazz. Sur scène, c’est aux côtés d’une trentaine de 

musiciens que Sting crée un univers musical qui lui est propre. C’est précisément cette synergie, cette cohésion 

autour d’un projet novateur et audacieux qui donne à cet album une force particulière. En concert, 

l’atmosphère n’est que envoutante.  

Plus nostalgique, plus introspectif peut-être, ce disque est certainement l’un des plus hors-normes, c’est éga-

lement l’un des plus réussis. A écouter seul, le soir au 

coin du feu ! 

 

Le peuple de l’herbe (2009) – Tilt 

« Le peuple de l’herbe ??? » 

« -Encore un truc de reggae pour baba cool rastaman 

qui traîne les pieds, fume de la weed et s’habille en 

vert-jaune-rouge !!! » 

Eh bien, non ! Il s’agit plutôt d’un groupe électro, 

d’origine lyonnaise. Avec ce cinquième album, Tilt, plus 

rageux que jamais, le groupe confirme, et reste un des 

acteurs majeurs de la scène indépendante française.  

-« Tilt ??? Voilà un nom à coucher dehors ! Tout comme le nom du groupe d’ailleurs ! » 

« Soit. Mais il faut leur reconnaître un certain sens de l’humour : le documentaire Microcosmos : le peuple de 

ƭΩƘŜǊōŜ, vous vous rappelez ?!!! » 

La pochette de l’album à l’allure bigarrée en dit déjà long sur l’atmosphère déjantée et unique qui se dégage. 

Difficile d’attribuer une étiquette à cet ovni, fruit de riffs de cuivres survitaminés, de voix fantomatiques, le tout 

rythmé par un beat sombre et puissant. Empruntant à la soul, à l’electro, au rock, l’album est surprenant, psy-

chédélique à souhait, déstabilisant et puissant !!! 

Gauthier  (Arcade game) 
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Massive Attack - Heligoland 

Il existe trois type de gens : ceux qui aiment Massive At-

tack, ceux qui n'aiment pas, et enfin, ceux qui ne connais-

sent, hélas, pas. 

A ceux qui ne connaissent pas : il est temps de découvrir 

ce monument du Trip Hop, et plus vite que ça ! Par ail-

leurs, comme je suis ouvert d'esprit, je ne condamne pas 

au bûcher les gens qui n'aiment pas : je me contente d'évi-

ter de leur parler, cette faute de gout étant impardon-

nable. Ceci étant dit, je peux maintenant me consacrer à 

ma critique du nouveau bébé sorti lundi. 

Heligoland (tel est son nom) est le premier album du 

groupe de Bristol depuis sept longues années, et en tant 

que tel était attendu avec une impatience marquée, voire 

une frustration par les amateurs de musique dépressive, 

profonde et géniale. Est-il au niveau de ses illustres ainés ? 

A mon grand désarroi, les critiques de Pitchfork que j'avais lues préalablement à ma première écoute me fai-

saient craindre le pire. Halleluja ! Il a su trouver grâce à mes oreilles certes partiales : moins dépressif, un soup-

çon plus punchy, il s'éloigne certes un peu de la tendance de Mezzanine et 100th Window, mais il permet de 

renouer avec un style assez unique et inoubliable. 

Dés l'ouverture, la chanson Pray for Rain replonge l'auditeur dans ce son grave, ces rythmes plutôt lents et 

poignants qui définissent le style Massive Attack. Dès lors, on entre dans un univers à part entière, psychédé-

lique et sombre, une sorte de transe musicalement induite, perdue depuis de longues années. Les voix appor-

tent très vite un contre-poids à ce son dense et légèrement oppressant, pour offrir au final une expérience de 

calme et d'abstraction, et ça fait un bien fou ! Une chanson comme Flat of the Blade, avec la collaboration du 

pape de la Brit pop Damon Albarn (l'homme de Blur et de Gorillaz), son thème de basse électronique oppres-

sant, ses intrumentales psychédéliques et une litanie relaxante et détendue, vous amène à des années lu-

mières du vacarme quotidien et des productions musico-télé-réelles que vous souhaitez tous renvoyer dans les 

abysses de l'oubli.  

Paradise Circus et la voix sensuelle de Hope Sandoval prolongent cette expérience, et quand on constate qu'on 

est déjà à la fin de la septième chanson, soit au septième du temps imparti à cette expérience hors du temps ... 

on en veut plus. Plus de ce mélange anxiozen, de cet abaisseur de tension nerveuse. On écoute donc avec at-

tention, et on s'absorbe encore plus dans la musique pour profiter à fond des derniers instants, qui hélas pas-

sent malgré tout trop vite 

On en ressort  non pas transformé, mais heureux de constater que ces grands musiciens que sont 3D et Daddy 

G n'ont pas perdu la main, et qu'ils nous ont encore offert un son de grande qualité, que je recommande chau-

dement à quiconque aura réussi à me lire jusqu'ici. Lecteur persévérant, bravo, ton effort s'achève enfin, et 

merci d'avoir supporté mon avis impartial, pondéré et juste sur cet album que tu devrais t'empresser d'obtenir.

      

Yann 
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Mux Mool – Viking Funeral EP 

Ce qu’il y a de bien avec Internet, la gratuité outrancière et le téléchargement sau-

vage, c’est qu’on peut avoir la chance de tomber sur une perle. Coincé entre la 

chanteuse folk –cheveux filasses et regard vitreux- et le préado reprenant sans ta-

lent des tubes qui sonnaient déjà creux, il y a de la place pour un artiste un peu 

particulier : Mux Mool, sorte de nerd, fan de J Dilla et de musiques de jeux vidéo 

(des vieux, Tetris, Space Invader et compagnie). Mux Mool et son Viking Funeral EP. 

  Ce Viking Funeral EP a été mis en ligne gratuitement sur le site du label Ghostly 

International début février. Mux Mool avait déjà collaboré avec ce label pour une 

compilation – Ghostly Swim- issue de la collaboration entre Ghostly International et 

[adult swim] et elle aussi disponible gratuitement. Sur cet EP, on trouve 5 titres, 5 facettes d’un artiste à part 

entière, 5 univers : le très aérien Teal Trim (Edit) et son nuage de synthé pour ouvrir l’album, les parties vocales 

distordus et grinçantes de Ladies Know (Live Edit), puis Drum Babylon, issu du Drum EP. Ça s’insinue dans la 

tête et ça ne veut plus en ressortir. Et puis vient la perle de l’album : Goblin Town, une version un peu boosté 

d’une chanson présente sur la BO du dessin animé The Hobbit, adaptation de l’œuvre de Tolkien dans laquelle 

des gobelins chantent avec fierté la joie de vivre dans leur ville. Tout ça pour finir sur un beat incisif,  Death 

9000 (Prof & P.O.S. Broadcasting Version), qui vient nous vriller les tympans, sur lequel s’invitent les MCs Prof 

et POS. Preuve, s’il en fallait, de l’influence hip-hop sur le travail du monsieur. 

5 visions d’un même artiste, coupeur-colleur de qualité, mais une certaine cohérence, notamment en ce qui 

concerne la partie rythmique. Voila qui augure du très bon pour son album (un vrai) à venir : Skulltaste, qui doit 

lui aussi sortir sur Ghostly International, et dont certains morceaux sont déjà disponibles.  

Théo 

New Order 

Joy Division a beau avoir marqué son temps pour devenir une véritable 

légende, s’il a inspiré un bon nombre d’imitateurs, il n’a fait qu’un enfant : 

New Order. Le groupe formé par les survivants, après le suicide de Ian Cur-

tis, a su miraculeusement réconcilié les fans de rocks indépendant et les 

amateurs de dance music et devenir un groupe de référence dans les an-

nées 80. Le groupe garde pourtant un son très Joy Division sur leurs pre-

miers morceaux : le premier single Ceremony (présent dans la BO de Marie 

Antoinette) est un single qui devait sortir quand Ian Curtis vivait encore. Le premier album, placé sous 

l’influence de Kraftwerk, représente une première étape, mais reste dans la veine Post-Joy Division, notam-

ment dans le jeu de la rythmique ('Chosen time' qui n'est pas sans rappeler 'Heart and soul'), les atmosphères 

grises (L'excellent 'Doubts even here' qui évoque le spleen de 'Procession') et même le chant de Bernard, très 

différent de ce qu'il sera par la suite. 

Les deux albums qui suivent, à mon sens les meilleurs, Power, Corruption & Lies et Low-Life fusionnent parfai-

tement l’énergie punk-rock, la dance music pour aboutir à la New Wave. Low-Life est un de mes préférés. Mise 

à part l’inabouti Sub-Culture, les morceaux de cet album proposent à chaque fois une mélodie séquencée – qui 

fait de New Order un groupe très samplé – sur laquelle Bernard Sumner pose sa voix puissante. Si l’album peut 

toucher autant, c’est parce que New Order se colore, propose des textes simples et des mélodies émouvantes, 

tout en gardant la mélancolie distillée par Joy Division.                  Kevin 
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LΩAC/DC NOUVEAU EST ARRIVE ! 

 

 

 

 

 

 

 

C’est l’une des révélations hard rock de ces dernières années. Un petit bijou qui nous vient tout droit 
de l’autre bout du monde. Airbourne est laid, a les cheveux longs et gras, et paraît débarquer d’un temps loin-
tain et révolu. Pourtant, sa jeunesse, sa simplicité et la force de ses morceaux sont en passe de faire exploser le 
groupe. Digne successeur d’AC/DC, comme certains l’annoncent ?  

J’en conviens, il est impossible et même insolent de comparer une formation en émergence à l’un des 
plus gros monstres de l’histoire. Je vais quand même me mouiller, car ce groupe est l’un de mes plus beaux 
paris. Réussir l’exploit de tourner en première partie des Rolling Stones puis de Mötley Crüe et avec pour seul 
bagage un EP (Ready to Rock), est révélateur du talent d’Airbourne et de ses quatre jouvenceaux de 20 ans. 
wǳƴƴƛƴΩ²ƛƭŘ, son premier opus à sortie mondiale, est une bombe. 

Airbourne ressemble de façon effrayante à son aîné et modèle, AC/DC. Musicalement d’abord. A la 
première écoute d’Airbourne, vous affirmerez sans détour que c’est Angus qui est en train de vous chatouillez 
les oreilles : même son gras, même riffs blues-rock, mêmes chœurs et surtout même chant : Joel O’Keeffe , 
leader-fondateur du groupe, possède la voix rocailleuse des Scott et des Johnson.  Pour couronner le tout, on 
se prend à distinguer les spectres des sons mythiques du groupe au slash sur certaines chansons de Run-
ƴƛƴΩ²ƛƭŘ : prenez ²ƘŀǘΩǎ 9ŀǘƛƴƎ ¸ƻǳ, vous y retrouverez la majesté de la légendaire Highway To Hell ; délectez-
vous de Blackjack, vous y rencontrerez la frénésie de l’éternelle Whole Lotta Rosie ; enfin, un peu du bon vieux 
LŦ ¸ƻǳ ²ŀƴǘ .ƭƻƻŘ ό¸ƻǳΩǾŜ Dƻǘ Lǘύ vous attend dans Heartbreaker. 

Ce n’est pas tout : Comme AC/DC, Airbourne vient d’Australie, a été formé par deux frères (Joel et 
Ryan O’Keeffe),  et connaît au premier chef un succès notable en Europe (en particulier en France, d’ailleurs). 
On croirait presque au destin. Un déjà vu ? Non. Un renouveau. Ce qui impressionne, c’est qu’Airbourne pos-
sède déjà la rigueur et l’assurance qui ont fait la force d’albums mythiques comme Highway to Hell, Back in 
Black ou For Those About To Rock. Reste à confirmer et reconfirmer, car rien n’est acquis.  

2010 est une année charnière pour le groupe : un nouvel album (très) attendu pour le 8 mars - No 
Guts, No Glory, puis une tournée mondiale qui fera étape par le Zénith de Paris le 26 mars. J’y serai, et j’ai bien 
peur de m’y faire très plaisir. 

Pipi (Pierre G.) 
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Seasick Steve – öA Man from Another Time÷  

Seasick Steve (de son vrai nom Steve Gene 

Wold) n’est pas le genre de type à qui “on la fait”. 

Après s’être tiré de chez lui à 13 ans faute à un beau-

père pas très câlin, après avoir vagabondé 30 ans sur 

les routes (surtout dans les trains de marchandises) 

aux US comme en Europe, après avoir fait tous les 

métiers du monde, d’ingénieur studio à cowboy, 

Seasick est découvert en 2005, à près de 65 ans et 

promut comme le « nouveau prophète du 

blues/rock ». Ca le fait surement encore bien marrer. 

 Parce que sa guitare (trois cordes s’il vous plait), 

c’est à peu près la seule chose qui lui a garanti de 

quoi manger pendant toutes ces années passées 

dehors, son amitié avec Kurt Cobain n’y ayant rien 

changé. Authentique, réalisant chaque jour la chance 

qu’il a d’avoir miraculeusement percé, racontant 

avec sincérité ces anciennes aventures, c’est vraiment le mec que vous avez envie d’inviter chez vous discuter 

toute la nuit en buvant du Jack Daniel’s. Il sait mettre du sens dans les termes « liberté », «humilité » et « joie 

de vivre ». 

 Et en plus de ça, il est musicalement excellent, ses boogies vous feront taper instinctivement du pied 

(Dog House Boogie à Reading en 2008 - à voir absolument, merci Youtube), et ses blues les plus profonds fris-

sonner (Fly by Night ou The Banjo Song). J’écris « en plus de ça », mais ne devrais-je pas plutôt mettre « en 

conséquence » ? Sa musique, et Dieu sait s’il y met de l’énergie (ne vous fiez pas à sa barbe), possède une âme, 

et c’est assez rare de nos jours pour être noté, et apprécié. 

           Discographie : 

- Dog House Music (2006) : l’album de sa « découverte », sur lequel il joue seul avec sa Three String 

Trance Wonder (fausse Fender a trois cordes), son One-Stringed Diddley Bo (guitare à une corde qu’il a fabri-

qué lui-même), et sa fameuse Mississippi Drum Machine (tout simplement une caisse en bois qui lui sert 

d’accompagnement rythmique en tapant du pied dessus). On retrouvera les excellent Dog House Boogie, Cut 

My Wings, ou Hobo Low. 

-I Started Out with Nothing and I Still Got Much of It Left (2008) : accompagné cette fois de musi-

ciens, plus rock que le précédent, quelques uns de ses titres les plus appréciés y figurent : Saint Louis Slim, 

Chiggers, Thunderbird (chanson, il le dit lui-même, dont le thème est clairement : boire du vin). 

-Man from Another Time (2009) : depuis la sortie de cet album, il remplit des salles de 5000 per-

sonnes outre Manche, il me l’a dit lui-même à la sortie d’un concert au Trabendo en Novembre où s’étaient 

rassemblées… 200 personnes maxi, ce qui ne l’empêche toujours pas, entre deux rasades de Jack, de faire un 

solo dans la fosse, de signer des autographes à la sortie, et donc de discuter avec ses fans jusqu’à très tard. Sur 

cet album, le plus abouti, vous apprécierez surement Diddley Bo (avec et en hommage à son instrument), The 

Banjo Song, ou encore Never Go West.  

Pakkal (Pascal A.) 
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GUILLAUME PERRET & THE ELECTRIC EPIC 

Samedi soir, Paris. Une ambiance intimiste dans le sombre sous-sol du Caveau des Oubliettes. Jazz, 

blues –on ne sait pas trop à quoi s’attendre. Et surtout pas aux monstres que sont Guillaume Perret & The Elec-

tric Epic. 

 Une formation classique, portée par une pointe de délire – 

une guitare, une basse, une batterie, et… un saxo. Jazz, metal, fusion ; 

mais que nous proposent donc ces ovnis du son ? Des sonorités inat-

tendues et encore inexplorées ; parfois familières avec des relans de 

Rage Against The Machine lors des riffs lourds et pesants, parfois 

mystiques voire presque tribales, comme s’ils étaient eux-mêmes en 

train de planer quelque part ailleurs… 

 Ces quatre musiciens sont frappants de talent, d’amour et 

d’eau fraîche de fougue. Et on en tremble tellement ça vous pénètre. 

Ces quatre types vous enflamment une scène en transpirant littérale-

ment de maîtrise et de plaisir. Yoann Serra, Philipe Bussonnet, Jim 

Grandcamp : un batteur impossible à suivre tellement son rythme est 

changeant et effréné, accompagné de la force tranquille de son bas-

siste, et un guitariste qui dans son jeu comme dans son look a de 

grands airs de Steve Vai… Et à ce trio gigantesque se mêle le son tor-

tueux, enivrant du saxo, accompagné de ses mille effets. 

Un projet, une complicité nourris depuis plus de 2 ans, et des années d’expériences individuelles qui 

s’en ressentent. Et une recherche de nouvelles sonorités perpétuelle. Seules de rares personnes devaient être 

conscientes d’avoir sous leurs yeux, ce soir-là, de véritables monstres de scène. Ce n’est que bien après, en 

survolant son CV (tournée mondiale, bourse French-American Exchange par la Chamber Music of America, prix 

en conservatoire classique & jazz, diplôme d’Etat…) que nous avons réalisé la chance inouïe que celle d’avoir 

assisté à un live de ce génie Guillaume Perret, accompagné de son crû, dans ce petit bar intimiste insoupçonné. 

Solistes, accompagnateurs, compositeurs de bandes originales… A défaut de leurs noms, vous enten-

drez certainement parler de leur musique dans les années à suivre. Epic. 

 

 

Le site de Guillaume Perret :  

http://guillaume-perret.com 

Son myspace : 

http://www.myspace.com/guillaumeperret 

 

Kim-mÙ ɉ.ÏÉÃÈȭɊ 

 

 

http://guillaume-perret.com/
http://www.myspace.com/guillaumeperret
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SOMETHINGALAMODE 

Musique classique et électro, qui l'eût cru? Un doux mélange qui aurait 
pu donner quelque chose comme l'album de Muse -une vulgaire soupe 
populaire- mais qui se révèle un véritable bijou entre les mains de nos 
deux virtuoses... 

SomethingALaMode -ou SALM pour les intimes ou flemmards- c'est 
Thomas Roussel (violon) et Yannick Grandjean (violoncelle). Deux pas-
sionnés de musique classique (Chostakovitch, Stravinski, Fauré) et d'élec-
tro (Laurent Garnier, Daft Punk, Jeff Mills) qui après de nombreuses an-
nées de conservatoire décident de faire fusionner ces deux univers en 
2006. Le premier album éponyme sort en Octobre 2009, dont un mix est 
disponible sur myspace. 

Une musique plus accessible que celle de leurs confrères Aufgang, plus osée, avec en outre le luxe de la voix de 
Karl Lagerfeld sur RondoParisiano... Des sonorités familières et plutôt -très- abordables pour une oreille quel-
conque, mais savamment étoffées par ces fabuleuses cordes qui vous bercent... des planantes Tracey's inter-
lurde, F****** Friend & Vodka Martini aux mouvementées 5 AM, By Your Side & RondoParisiano. 

SomethingALaMode: un nom qui leur va très bien. Que dire? Just be appalled with amazement. 

 

AUFGANG 

Un son beaucoup moins accessible, car beaucoup plus recherché que 

SALM, mais tout aussi magique, à ne pas s'y tromper.  Aufgang est au 

coeur même de l'association classique & électro tout en repoussant 

encore plus loin les limites de ce couple improbable -en évitant sur-

tout d'opérer le même commode mélange que leurs compères SALM. 

Aufgang ne mélangent pas. Ils ne sont pas géniaux, ils sont sublimes. 

Et créent un véritable tourbillon. 

C'est un vertige de sonorités nouvelles que ces trois jeunes musiciens -Francesco Tristano & Rami Khalifé aux 

pianos, Aymeric Westrich à la batterie- nous livrent. Si SALM est une introduction à la musique classique, Auf-

gang vous y plonge complètement.  

 

Sont-ce les possibilités infinies des pianos, et la présence perpétuelle de la batterie qui nous submergent irré-

sistiblement dans le flot étourdissant de leurs mélodies? Parfois oppressantes, étranges voire même déran-

geantes (Aufgang, Soumission, 3 Vitesses, Channel 8), elles peuvent aussi vous briser le coeur (Channel 7, Ba-

rok) ou simplement figer le cours du temps (Sonar). Parce que leur musique ne peut pas laisser indifférent: leur 

approche est trop novatrice, leurs champs d'exploration infinis, écorchant presque vos oreilles avec ce qui 

semble un trop plein de dissonances. Un trop plein d'authenticité. Un groupe au visage insaisissable tout 

comme leur musique, dont l'ambiance change d'une seconde à l'autre. L'essence même du pianiste fou, épris 

de la fougue du bizarre, de l'artiste, se ressent pleinement dans leurs morceaux sans cesse retravaillés et im-

provisés. Car si les 3 jeunes hommes se rencontrent en 2000 à New York pour ne donner naissance à leur projet 

qu'en 2005, le premier fruit de leur travail ne sort que 4 ans plus tard, avec la sortie du premier album en Oc-

tobre 2009. 3 passionnés, 3 génies mondialement connus qui partageaient simplement le plaisir d'apprécier la 

musique électro des clubs newyorkais.     

                    Kim-mÙ ɉ.ÏÉÃÈȭɊ 

http://myspace.com/somethingalamode
http://myspace.com/aufgangsonar
http://www.youtube.com/watch?v=JKvYWWvVtwQ
http://www.youtube.com/watch?v=jP7kyC30cR0
http://myspace.com/aufgangsonar
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Qui l’eût cru ? 
 

 

 
 

 

Metro, my love 
 
Un matin froid de janvier 2009, un homme est entré avec un violon dans la station « Infant Plazza » du métro de 
Washington DC. Quarante-cinq minutes durant, il a joué du Bach, du Schubert, du Manuel Ponce et du 
Massenet. 
 
A cette heure de pointe, vers 8h du matin, quelque mille personnes ont 
traversé ce couloir, pour la plupart en route vers leur travail. Seules sept 
personnes se sont vraiment arrêtées pour l'écouter un temps. Personne 
ne l'a remarqué quand il a eu fini de jouer, personne ne l'a applaudi. 
 
Ce violoniste était Joshua Bell, l'un des meilleurs musiciens 
contemporains de la planète. Il a joué les partitions les plus difficiles 
jamais écrites. Deux jours auparavant, il se représentait devant un 
public qui avait payé 100 dollars sa place au théâtre de Boston. 
 
Cette histoire est vraie. L'expérience a été organisée par le «Washington Post » dans le cadre d'une enquête sur 
la perception, les goûts et les priorités d'action des gens. Les conclusions que l'on peut en tirer? Entre nous, je 
ne suis pas persuadée qu'il faille avoir inventé l'eau chaude et payé un type gominé à souhait qui joue sur un 
stradivarius valant 3,5 million de dollars pour conclure que, oui, quand on est pressé et qu'on circule dans des 
couloirs sombres et crades, on n'a effectivement pas l'esprit à s'arrêter pour s'extasier devant un joueur de flûte 
andine (n'en déplaise aux amateurs). 
 
L'histoire s'arrête là? Ca serait dommage. Saviez-vous que Keziah Jones avait commencé dans le métro? 16 ans 
après ses débuts, le créateur du Bluefunk nigérien est revenu jouer sur sa première scène, le quai de la station 
Miromesnil avec cette fois-ci, un public au rendez-vous. Peut-être êtes-vous l'un de ces chanceux qui s'ignorent 
et qui ont eu la veine de passer devant Ben Harper ou Touré Kunda quelques années avant leur envolée? Stylé, 
vous auriez aussi pu croiser Laâm ou Dany Brillant (aussi gominé, le stradivarius en moins)... Bref, pour la petite 
anecdote, sachez que tous les mecs que vous croisez dans les couloirs font partie des 3000 heureux vainqueurs 
du grand casting semi-annuel organisé par l'EMA (Espace Métro Accords). Qu'on s'accorde, je ne parle pas du 
joueur d'accordéon qui monte dans votre wagon pour revisiter tout le répertoire de Yann Tiersen et Edith Piaf. 
Dieu merci, les touristes japonais ne font pas partie du jury. 
 
Bien sur, vous pouvez ne pas être fan du phénomène non identifié qui chante du Johnny Halliday  tout en se 
déhanchant d'une façon assez improbable à l'arrêt Opéra sur la 8 (oh yeaaaah), mais reconnaissez que dans son 
ensemble, le casting est plutôt réussi. Je dois remercier ma soeur de m'avoir donnée rendez-vous dans la 
station d'Auber et de s'être pointée avec un quart d'heure de retard samedi dernier, parce que sans ça, jamais 
je ne me serais arrêtée devant cette chanteuse d'Opéra au poncho rouge assorti à sa teinture de cheveux. Un 
choix vestimentaire contestable sans doute, une voix de rêve certainement. Idem pour le joueur de contre-
basse américain de Châtelet. Le métro, la plus grande salle de concert de France donc? Ouais gros. Dommage 
qu'à présent, des hauts-parleurs diffusent par-dessus de la musique d'ascenseur. Ce n'est pas les SDFs qui me 
contrediront. 
 
Chaque jour, 4 millions de personnes empruntent le métro parisien, et chaque jour la plupart d'entre eux, on 
vient de le dire, croisent sans y prêter attention des casquettes remplies de piécettes, celles des Musiciens du 
Métro. Vous en faites partie et moi aussi. Tout ce que je voulais vous dire, c'est que le mec avec des rastas assis 
en tailleur qui gratte sa guitare et s'égosille vaut peut-être la peine qu'on appuie sur la touche pause de notre I-
Pod et qu'on ôte Lady gaga de nos oreilles quelques secondes. A bon entendeur... 
 

           Sophie 
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Rendez-vous à  

ne pas manquer 

 

 

 

 

 
 
 
 
Les sorties album rock à scruter en 2010 

 

 Blood Red Shoes : Fire Like This (01/03/2010) 

 Black Rebel Motorcycle  Club : .Ŝŀǘ ¢ƘŜ 5ŜǾƛƭΩǎ ¢ŀǘƻƻ (08/03/2010) 

 Broken Bells : Broken Bells (08/03/2010) 

 Jimi Hendrix : Valleys Of Neptune (08/03/2010) 

 LCD Soundsystem : Untitled (04/2010) 

 John & Jehn : Time For The Devil (04/2010) 

 The Dead Weather : Untitled (04/2010) 

 Broken Social Scene (le groupe de Feist) : Forgiveness Rock Record (03/05/2010) 

 Supergrass : Release The Drones (05/2010) 

 U2 : Song Of Ascent (06/2010) 

 We Are Scientists : Barbara (06/2010) 

 Oasis : Oasis 2.0 (07/2010) 

 

Julie 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



  

14 
 

Rendez-vous à  

ne pas manquer 

 

 

 

 

 

 

MR MOU’S SELECTION 

Mr Mou se met en quête d’infos et déchiffre pour Le Shamrock , les albums les plus attendus pour cette année. 

Sortez vos agendas et prépare vos oreilles ! 

- The Streets : Cet album du groupe de Mike Skinner qui se prénomme Computers & Blues sera le dernier de 

l’aventure de cet immense groupe hip hop. L’occasion de les voir sur scène est à ne pas rater.  

QUAND ? Février 2010 

- Gorillaz : Plastic Beach. Si le premier titre Stylo  est dispo sur la toile, il est déjà un 

bon aperçu de ce que pourra donner la nouvelle production du side project de Da-

mon Albarn et de son génie créatif. Quand on voit le menu proposé , on ne peut 

qu’avoir envie : Mos Def, De La Soul, Snoop Dogg ou encore Lou Reed viendront prê-

ter main forte  à « l’album le plus pop » que Damon n’ait jamais fait selon lui.  

QUAND ? Mars 2010 

 

- MGMT : Si certains morceaux du prochain album sont disponibles sur la toile par le 

biais de films amateurs en concert, on en sait tous les jours un peu plus sur cet album 

qui est très attendu quand on connait le succès qu’a eu leur premier opus boosté par 

le tube Kids. 

QUAND ? Début 2010 

 

- Arcade Fire : Après Funeral et Neon Bible, la troupe canadienne ressort sa batterie 

d’instruments pour un album (et surtout une tournée) très attendu 

QUAND ? Mai 2010 

 

- N.E.R.D : La bande de farfelus de Pharrell Williams reviennent avec un album très 

attendu nommé Instant Gratification. L’affiche est alléchante puisque le premier 

single sera accompagné par Santigold   

QUAND ? Courant 2010 

 

- The Strokes : 4 ans que le groupe de Julian Casablancas se 

déchire et développe des projets solos. Pourtant First Im-

pressions Of Earth aura bien un successeur. Si vous allez sur 

le site des Strokes , vous pourrez lire : Recording 

QUAND ? Septembre 2010  
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ne pas manquer 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

- Radiohead : Un nouvel album de Radiohead, c’est toujours un événement 

QUAND ? Courant 2010 

 

 

 

-Klaxons : Après un premier album qui déménageait tout sur son passage sorti 

en 2007, on attendait un successeur au Myths Of The Neat Future. Ca sera chose 

faite en 2010. 

 

 

 

- Foals : Après Antidote, premier album très réussi, on attend de 

savoir si le groupe issu d’Oxford et produit par David Sitek (TV On 

The Radio) saura passer le mur du deuxième album 

 

 

 

La boule de cristal de Mr Mou : Je vois, je vois 2011… Je vois  les Kaiser Chiefs qui ne se séparent pas et prépa-

rent un quatrième album qui devrait revenir au niveau de l’excellent premier album Employment.  

La puissance créative serait de retour ! J’aime ce que je vois ! 

 

Mr Mou 
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Soirées parisiennes : Le Scopitone. 

 

 

« Musique familiale depuis 2009 » 

 

Cette nouvelle salle de concerts, dans les murs de l’ancien Paris Paris sans avoir rien à voir, a ouvert ses portes 

en octobre dernier  et est en passe devenir l’un des lieus incontournables de la scène pop-rock parisienne. Il est 

conçu à l’image des clubs new-yorkais : joli, classieux, avec un sous-sol , des recoins et des premiers rangs à 

portée de main des musiciens. 

Sa programmation pop-rock est en partie conçue avec la Blogothèque (le fameux blog musical aux concerts live 

intimistes ou improbables) et Elegandz. Les soirées accueillent habituellement plusieurs artistes sous forme de 

mini festivals. Entre autres, on y a déjà entendu les Kooks, en acoustique, au même titre que nos chers 

Man&Man (Luc et Nelson, Essec), et on y verra The Yolks en avril par exemple.  

C’est pour y faire un mix de fin de soirée que Gaëtan, le chanteur des Pony Pony Run Run, n’a pas pu assister à 

la fin de la Nuit de l’Essec après sa prestation. 

 www.scopitoneclub.com 

 

On peut y manger ou prendre un verre tous les jours sauf le dimanche et lundi à partir de 19h et jusqu’à 2h. 

Avec des concerts avant 21h, le Scopitone s’impose comme un rendez-vous afterwork aux concerts quotidiens. 

Du jeudi au samedi on peut y rester toute la nuit. 

 Où le trouver : Scopitone - 5 avenue de l’Opéra - 75001 Paris  

01.42.60.64.45 (Réservations)  

Métro Pyramides ou Musée Royal-Palais du Louvre. 

 Prix : concerts environ 13/18€. 

Julie 

 

http://www.scopitoneclub.com/
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Selektör 

 

 

 

 

 

Ou les 5 morceaux du moment qui font vibrer les Shamis, et toi aussi très certainement.  

Si tu as lu ce fanzine jusqu’ici c’est que tu as du goût – prouve-le nous une fois de plus en écoutant  

de la musique, la vraie. Les Shamrock se mettent à nu pour toi. 

 

Selektör Vieux 

Kons (Konstantin T.)  : 

 
Two Man Sound -  Que tal America  
EPMD - The joint  
!!! - Hello? Is this thing on?  
Steppenwolf - Born to be wild  
Jeff Mills - Gateway of Zen  

 

Anna:  

 

Animal Collectives - My Girls 
Puggy - She Kicks Ass 
Mayer Hawthorne - Let Me Know 
Just Jack - The Day I Died 
Sonic Youth – Incinerate 
 
 
 
 
 
 
 

Mou:  

 
The Whitest Boy Alive - Dead End 
AC DC - If You Want Blood (You'll Got It) 
Miike Snow - Animal 
Vampire Weekend - Holiday 
The Strokes - On The Other Side 

Yann:  

 

 

Dog days are over - florence and the machine 
Rock N Roll Psychosis - The Jim Jones Review 
Is She Weird - Pixies 
Cookiemachine - Paco Volume 
Right And Wrong - The Muslims 
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Selektör 

 

 
 
 

 

 

 

 

PP (Pierre Peuvion):  

 

Francky Vincent- Tu pues du cul 
Abba- Kimmy Kimmy Kimmy 
Francky Vincent- Le tourment d'amour 
The Rolling Stones-Kimmy Shelter 
Francky Vincent- Alice ça glisse 
Britney Spears- Kimmy mord 

 

 

Victoria:  

 

Hot Chip - I feel better 
Massive Attack - Flat of the blade 
François and the Atlas Mountains - Friends 
Benjamin Biolay - Brandt Rhapsodie 
Midnight Juggernauts - This new technology 
 
 
 
 
 
 

La Vig ¦ (Grégoire Viguière):  

 

We Are Enfant Terrible - Seagull (Frittenbude Remix) 
Two Door Cinema Club - I Can Talk 
The XX - Stars 
Los Campesinos! - Romance is Boring 
Wavves - So Bored 

 

Julie:  

 

Santigold - Say Aha 
Real Estate - Pool Swimmers 
Interpol - Specialist 
Benjamin Biolay - Négatif 
Madjo - Where Did You Sleep Last Night 
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Selektör 

 

 
 
 
 

 

 

 

Arnaud:  

 

Selah Sue - Raggamuffin' 
Hindi Zahra - Imik Si Mik 
Janis Joplin - Mercedes Benz 
Applause - The Lighthouse 
Dr. Dre - The Next Episode 

 
 
 

Luc: 
 

 
 
Sinclair - Freddy's Clubdancing (Alex Gopher remix) 
Friendly Fires - On Board (Holy Ghost! cover) 
Dusty Kid - Lynchesque 
Candy Clash - Candy Boy 
Sedative – Necrogerontozoophage 
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Selektör 

 

 
 
 

 

 

Selektör bleus 

 

Axel:  

 
Martin Jondo - Jah gringo 
Danakil - Marley 
Caravan Palace - Brother Swing 
Herbie Hancock - Chaméléon 
Sweet smoke - Silly Sally 

__._,_.___ 
 

Gauthier:  

 

Jamiroquai – Hooked up 
Le peuple de l’herbe – Heart and Soul 
Miss Platnum – Why did you do it ? 
Björk – Who is it ? 
Sting - Lullaby for an anxious child 
 

 

 

Kim-my: 

 

Steve Vai - Tender Surrender 
Aufgang - Sonar 
José James - Promise in love 
The xx - Islands 
Marcus Miller – Power 

 

Pipi (Pierre G.):  

 

 
 
Minor Majority - Supergirl 
Jason Mraz - On Love, In Sadness 
Collie Buddz - Tomorrow's another day 
Crosby, Stills and Nash - Helplessly Hoping 
Death Cab For Cutie - I Will Follow You Into The Dark 
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Alix:  

 

Twentysomething - Jamie Cullum 
Underdog - Kasabian 
Violent & Funky - Infectious Grooves 
No one loves me and neither do I –  

Them Crooked Vultures 
Crazy Little Thing Called Love  
@ Madison Square Garden - Michael Bublé 

 

 

Martin:  

 

K2R Riddim – Du en do 
Electro Deluxe - Point G 
The White Stripes - The denial twist 
The Roots - The seeds 
Les yeux noirs - Drogoi Dalneyou 

Théo  : 

 

Ladies Know (Live Edit) - Mux Mool 
Desire - José James 
Green Eyed Love (Classixx Remix) - Mayer Hawthorne 
Leak It Out - eMC 
Little League - Cap'n Jazz 

PaKKal  (Pascal A.)  : 

 

Savane - Ali Farka Touré 
The Banjo Song - Seasick Steve  
Hard Time Killin' Floor Blues (Live at Bloomington 
1968) - Skip James 
The Rocky Road to Dublin - The Chieftains (ft.  

The Rolling Stones) 
Marrakech - Kyle Eastwood  
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Festival SHAMROCK 

2010 

 

 

 

 

 

 
Tu as toujours pensé que la nouvelle scène française se résumait aux BB Brunes ?  

Détrompe-toi.  

Tu as envie de découvrir de nouveaux styles, tu veux du nouveau, du vrai – du son, 
des frissons ? Le Shamrock est là pour toi. 

Réserve dès maintenant les samedi 7  et dimanche 8 mai  dans ton agenda, car voici 

enfin dévoilée la programmation tant attendue du Festival Shamrock 2010 , 

pour deux soirées rock & électro de folie. Rater ces deux dates, c’est rater ta vie. 

 

Samedi 7 Mai 

 

 

I Love My Neighbours  http://www.myspace.com/thefuckinneighbours 

 
Après un passage remarqué au Foy's l'année dernière, les ILMN 
écument depuis un an le tout Paris : Flêche d'Or, Nouveau Casino, 
Elysée Montmartre, Showcase bref tout ca. Un rock garage aux 
accents éléctro pop acidulés qui envoie du lourd en live. A noter 
que le groupe à remporté le prix Julien Dao en 2009. 
 
« Ces trois parisiens entrent par la grande porte de la nouvelle scène 
anglaise, dansante et pop, avec un cartable plein de lances-pierres 
fournis par Nirvana. » 
Les Inrockuptibles  

 
 

The Shaking Heads  

http://www.myspace.com/theshakingheads 
 
Un petit groupe toulousain très sympa. Parfois comparé aux Hives 
dans la presse... Je ne les ai jamais vu en live mais l'écoute de leur 
myspace met l'eau à la bouche... 

 

 

 

http://www.myspace.com/thefuckinneighbours
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Festival SHAMROCK 

2010 

 

 

 
 

 
 

 

 

Ladylike Dragonsh 
http://www.myspace.com/ladylikedragons 
 
Groupe originaire de Meaux qui s'est fait remarquer en gagnant 
la finale du Ouï Love Myspace en 2009. Composé de 2 mecs et 
une nana (chanteuse et bassiste), le groupe est également à 
l'affiche du Printemps de Bourges en Avril... A écouter de toute 
urgence si vous ne connaissez pas encore ! 
 
« Un des groupes les plus prometteurs de la scène garage » dixit 
le très sérieux Rolling Stones 

 

 

 

The Elderberries http://www.myspace.com/theelderberries 

 
Groupe français composé d'anglais, d'un canadien et d'un français. Originaires de Clermont, le groupe s'est fait 
connaitre en 2007 en signant la BO du film Hellphone (certes, pas un chef d'oeuvre cinématographique) et en 
sortant la même année son premier album, très orienté rock classique 70's (Led Zep, AC/DC). Leur deuxième 
album sorti en 2009 Ignorance and Bliss Revisited, garde un côté très musclé, mais dans un style plus pop, plus 
accessible. 

 

« The Elderberries frappent fort avec leur 
musculeux Ignorance & Bliss »                             
Rock and Folk 

« Les Elderberries ne renient nullement leurs 
accointances heavy, ils en modernisent au-
ƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƭŜǎ ŎƘŀǊǇŜntes métalliques et mé-
lodiques. » Les Inrockuptibles 

« Franchement jouissif entre The Stooges, 
ACDC et The Ramones, une certaine (bonne) 
idée du rock en somme. » Télérama 

 

 

 

 

http://www.myspace.com/ladylikedragons
http://www.myspace.com/theelderberries
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Festival SHAMROCK 

2010 

 
 

 

 

 

 

 

 

Samedi 8 Mai 
 

 

The Yolks www.myspace.com/theyolksmusic 

 

Avec sa façon très fresh et spontanée d'envisager la pop, The 

Yolks trace sa route depuis 2007 et s'impose progressivement 

comme un groupe phare de la scène indie parisienne. 

 

Kids et funky, la musique de The Yolks est un mélange barré de 

french touch et de pop anglaise où s'enchaînent des histoires 

piquées dans les mangas et les jeux vidéo. Toujours soigneux de 

composer des mélodies catchy autour de slogans improbables, ils 

nous emmènent sur leur planète, loin d'ici, où l'émotion n'est 

jamais bien loin du délire collectif. 

 

 

 

 

 

Special Guests :  Man•Man www.myspace.com/lecrewmanandman 

 

Les Man&Man nous feront l'honneur d'envoyer un gros Live 

Samedi Soir... Le groupe de Luc et Nelson sera de la fête, pour 

le meilleur... Nous leur laisserons le soin de se présenter, si 

c'est encore nécessaire. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://www.myspace.com/theyolksmusic
http://www.myspace.com/lecrewmanandman
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WAT (ex We Are Te r rorists)   http://www.myspace.com/weareterroristsmusic 

 

Juin 2007. Quelque part entre Lyon et Paris, naissent les pré-

mices du son WAT, une space disco music trashy.  

 

C'est en utilisant les guitares comme des claviers et vice-versa 

que ce son se salit. Ondes hurlantes et sueur digitale. Le chaud 

et le froid à la fois.  

 

Un projet hors norme né d'un amour de la colère. Ou peut-être 

même l'inverse.  

 

WAT est un sourire éclatant assorti d'une grosse baigne.  

 

Le groupe sera en pleine actu lors du Festival, puisque leur pre-

mier album, "Wonder" sortira le 14 Avril. 

 

 

 

Minitel Rose www.myspace.com/minitelrose 

 

Ai-je besoin de vous présenter le groupe phare du collectif Valérie ? 

 

Minitel Rose, une expression intimement liée aux années 80 et aux 

débuts du cybersex. Invention française tout comme le groupe nan-

tais Minitel Rose. A l'instar de groupes comme  Midnight Juggernauts 

ou Neon Neon, les trois Nantais y vont de leur hommage aux années 

80 avec un premier album sorti en mai 2008, The French Machine. 

Raphaël d'Hervez, Romain Lemé et Quentin Gauvin ont trouvé dans le 

minitel rose la représentation idéale de leur musique. Un objet qui 

évoque la culture populaire, la technologie et l'amour. Une musique 

qui, elle, cite Daft Punk, New Order et Girogio Moroder. 

 

 

 

ON VOUS ATTEND NOMBREUX! 

http://www.myspace.com/weareterroristsmusic
http://www.myspace.com/minitelrose
http://musique.fluctuat.net/midnight-juggernauts.html
http://musique.fluctuat.net/neon-neon.html
http://musique.fluctuat.net/minitel-rose/the-french-machine-alb16254.html
http://musique.fluctuat.net/daft-punk.html
http://musique.fluctuat.net/new-order.html

